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ment les portes de l'enfer, et, quand il le fait, c'est
à bon escient. Ses fonctions lui permettent de faire
des études psychologiques intéressantes. Il dit, par
exemple, que les romans de Dunias, de Balzac, de Bour-
get et même de Zola lui sont plus souvent demandés
quc* les ouvrages de Smith, de Le Play ou de Montes-
quieu, par des députés, des ministres même à cheveux
blancs, à l'air sévère. Ils disent, pour expliquer leur
choi., qu'ils ont besoin de faire diversion à leurs pro-
fondes études, à leurs travaux fatigants, par des lectures
légères et attrayantes: ils n'ont pas peur de ! enfer, et
DeCelles leur en ouvre à demi les portes.

Il a fait ses études au séminaire de Québec où il a
laissé un excellent souvenir de son talent. Il était
jeune.. en quatrième seulement. lorsqu'il fut chargé de
la rédaction (le l'Abeille, petite feuille hebdomadaire
pulbliée et rédigée par les élèves du Séminaire. Il
n'avait pas même complété son cours d'études quand
le célèbre Cauchon l'appela à rédiger, pendant son ab-
sence en Europe. le fameux Journal de Québec, l'un
des organes les plus populaires. .1 cette époque, du parti
conservateur. C'était le temps où Cauchon, qui avait
publié. quelques années auparavant, une brochure cé-
lèbre pour condamner tout projet de confédération.
eherchait à démontrer qu'il ne se contredisait pas en
soutenant le projet du gouvernement. La tâche était
rude, mais Cauchon était aussi un rude et puissant jou-
teur. Il était violent, exigeant et n'était pas loin de
penser que lui seul savait écrire. Mais PeCelles avait
dès son enfance une patience d'ange qui lui aurait r-
mis de vivre en honne intelligence avec Belzébuth.

ID'ailleurs Cauchon, qui savait apprécier le talent, ne
mit pas de temps à constater qu'il avait sous la nain
un sujet de premier ordre, né journaliste. I s'inté-
ressa à lui et se fit gloire de dire qu'il allait le former
et en faire un homnie. Il aurau, pu prédire, sans crainte
d'exagération. qu'un jour Pélève surpasserait le maître.

En 1872, Dansereau, co-propriétaire avec les MM.
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